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Vrol. II. OTTAWVA, .5 Ff;VluEZ, 1880. No. 16.

d~t1AlS AXM>Pfl. -:: 7ui est le blessé r dêlnanidt de" lïessuire- (lue votre fils a reçue est
nouveau Pierrei d'une voix plus pres- susceptible de guérison; prenez donc

suite. saunte; nuli iiom du Seigneur, dites-le- bont coutrageesre i la bonté de
moi. Dieu ! wi v': apporter le jeune hiom-

~tdeor, 'oag hriîi e r"a - J-e vous répète, dit le curé, que Ile, coîltt!eZie-vout et 'xpszpaS
sait toujours avec la mêmile vio-, la blessure n'est pas mortelle ; dans votre eniiînt à une mort certainie."
lelic4! !un instant ou apportera ici le blessé. Pierre penicha douloureusemnt la

Toupà-coîoi t 01 rappa ~ ilt~t't qulel qu'il pis être, je vous eii tète sur sa poitrine; Gertrude alnéan-.
ilapr.etrir la la -èes leva fitcolure. soyez calies, car la vie de tie, s'ntlitiesa sûr une chaise.
t'ti p0lr -,*.1îî it cri de * joie :ce jieune liommeîî dépend dut silence Au dehors les pais se rapprochèrent

-4 Le voilà ! " s'écria-t-elle, et elle et de la traitquilité <lui se fera autour bienîtôt, et mii léger sililemlelit se lit
au hâàta de tirer les verrous. de li. ', etendre. Le curé se leva, poria le

:3~sla pauIlvrt i'- lètune lie ptt re- Il n' vi plus de doute, ces pa- doigt -à sa i buchie pour recommnaînder
tetnir mi cri de surprise, car, :îî1 lieu rol.'s étaient trop claires C ertrude Ioi siletnce, et il ouvrit la porte.
de' Bertnaîrd, ce lfût un vieillard gritîd se I)rý»cilit.t vers la porte, poussant Quatre hommes entrèrenît avec
et1o'igre quii enttra ; les cileVelX 111 Cri <latig#oise. iiiue civière. Su*tr une couche pré-
blances quii couronnitenit soit front liii Oh, ! dites-ioi, dites-moi où est parée à la hâîte, et sous une couver-
dottuaietat iti air vénjérable. Il ;tait m~onî eilit, moit lerua:rd V rendiez- ture (le laine, était étendu un jeune
tout vêtiu de ntoir, et portait des cil- moi non fls unique ! ', sécria- t-elle lhomîme. lies Veux (t;liel)t Ilèrnés, la
lottes courtes et mie lonigue reduti- ieit silléroLotIlt. ligumre aussi pale que les injuges qui
gote boutonînée; à soni chapeau àt Pierrie -saisit la main du pasteur. enîtouraient sa tète; il était là, iinmmo-
trois creon pouvait reconnaîitre Oh ( ) lî îotieur le curé, dites-mnoi h)ile commite iti miort; le mtouivemlent

qui t-ajt prêtre. L'eau. islîd qu'il en u. ~ r~es-kor fd-~ trsle i t i 'leet
s~~s1i~bits. ou ,'en e*st-il? n e mle torturez pas et s'abaissaienit lenitemnt pour livrer

Pierre, qlui eïétait respectuteusemeînt iplus laîtellips en î* îisn dlaits pasaeà une rpiaonpénib>le, ini-
lev:- à sol itr, lui dit d't toit iii-1cette intquiétude. duiàaieîît seuil que, la vie n'était ias
terrotrateur :-Pierre, mon )tt nii, reprit le viuré éteite eil liii.

BIounjîur, mntsieur le cuiré ' d'uîit* voix douce, je lie vveux pais A la vue< de ce tristle spectacle,
Le ciuê (le lit paroisse, Car (:'était. Vous tromp-r ; c*%est vrai, c'e.st votre Gertrndie levai la tête et pousea un

lui, conuiti le désir dit p:iysai. fils qu'on va :îpot.r;nîîs il nî'est cri d .clîiratît.
Bonines z~eîîs, (lit-il pendant qu111l pas, mort. il îî'e>t que beset il Belrnîard ! intn eiiiît! séra

secouait la pluie de soti echapleau et reste beLauIcoup d'e' .nir de îe >auiver. t-elle, et elle tombila évautoiît, sur le
qu'il rapprochait une eltnîse. (dutfeu', RBasburey votro feui. ie, afini que le sol.

lialiliest -li, ~ p'fiI .i',*'S :ieit pitisst' ètrt' revu avî'c calmte Su~îr iti signme dut vîtré, (bi emp;orta
pn~e, tIlle je elierclit' auprès dle vous 1 la vie de votre eîîUuîtt ei l,u d ! ")vi la ii îtalie-utreuisi 1i-îîîîe.

titi z1bri Contre l'ora!.rt'? .ii dit aller Le bon pure tîv.tit écoté avec Pierre se ftena.it.' ôtý (le- la Civière;
loin d'ici :s il ii 1î..! . une émuotioni douloureus,,e lt.s paroles !a plus profonde douleur .ti:it poinîte

-Un leé ? lit Ciertritle avec du*. cuJré. bont CSur i-t:tjt e'n proie à sur soit vîia'e ; c'audtti u
ai Itelpet<I;itt qu'elle metîttait til :îîralset. indicibles oilrics;assez tde Ilirce pour mtaîtriser (t

btauchale de szipui ait ficu et qu'elle Ja:vec une somblre ltureur et d'unîe voix émtotioni. Li Jigiti- petclice ait-dee-
esiità l'aide dut souliet, de ]a li.*:cir.tîte il s'ciisus de ;oll lils, il n"osait. pouîr auuîlsu

aîire flamîber. 'Ali ! le- lâche' lîirnda r'a dire, re.spirer, pour lit- pas troubler le-
-Oui, utt"re Gertrudfe, (lit l*e ur.* tmon fils ! .1 n1Ilte, quli iile reottais:i pltus.

d'une* voix triste; il y a eti mie bi- -. 3Moit amai, repi it Ile 1ué il e t )s..ril -zai.sit la îîm:in (lit cutré.
itaille terrible, -sur la route de HL... fillnt accuser 1'roîî é.cen:t -( 011! saivezle, lnit*tlîr,

citre des geons quii revenaientt tie la -Ai> ! ce îîiaatisî. u triste lrst- moni lils-lîtîique ; si %-at.- sniiez Ç*Oitt-
procesioti titn'nt. tt'atî notçai un mtalheuîr q1uantd letil ît'e&,t vulit'r, vous lhsave

-O ouDiu e totr B*îmtrd! je vis Je raIuutxleuzri prendre 1' i rie?.!.
.î cria la jmèe e cSeur oppresse. cîuii<t'vtsuv tuifl. I Ltlaseurli:dts quelques

-Q'îi est It les. muonsieur lelt lui suillisait pa <le dIt truire nies paroles de Contsolationm qtli, C01tunte( un1
curé, ? " dl.îiaîid.t Pierre sants t:-rc l*tes Venoisolîiîter Iliets li'ýçti.ix hauaute Iiettla.is;-tttt, i.iiiiiiitist. ses
matre rsire attutitioui à cette quies*ioîs. et de i( touirmnter de touites hi- esprits. 1-îî ceur aimaînt se'ouvrt- si

Le curé puirsuivit:si çois ; il li i llait, encore le $.Iînl die filîilemnlenti iiiçx 4E1lirs de l'espi-
lien que- le jeunte hommie soitun unique enfaunt, dle matn Bernaîrti! raînee.

éwivenenit lesles plies lie sein- -1'ierre ! dtf sèvè-retiutit le cuiré, LIj'n les<lt tl aItspnrtté aîver
blretît pas iortelles ; quîelques jours, il tie ]lut aCcuser p)er.soîàtie! ll:pîwý- prêc(auîtioti sur unii lit. Le (tiré mnit
de repos sîullirotat pour le r;tietire. jlez-vous que vous plchez grranidemntt laî platie à déêcouveti, lecxîiilîa. avec

-Et1 mou fls, lit Gert rudte eii F'in-, en acctusanit si tétnêIr.iiretîxent votre attention, et acquit la vonvition <lui.,
terromupaut, mou Pratt ni'est p;îs en- -ennemi d'avoir Commtiis te crimc b>ienî qu'elle fû~t grave, elle mîtîtpas
tore de retour! affIreulx ! Et puis', je Vomis le rêpit1', la1 mortelle.
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îîîoilîvîît m> iS tlis (iilii-t-riiit ai wilieit quelq ues ltiotrs d'~~aîuà fri. ouiverte. André V llasliliig phéiétlà,
de hit briau Lai tit arriva. La vers es larmes. Il n'ttaîit pas enîcore dains lit saille' comu neîîu, aittenaîtito ài
Iiii'1 tivilit deu llils 4-1 phis iliaiivaîise. vulii àr l'esprit de l Jetilîe 1i1le (Iue lit ýalQ le lit *Jettil fille, et, là, le
La *Iu<-bojatt(i re pair les voit. lai mîort de' son lhîuîeé pût ètro proili- bruiit d'imîe conîversatîion anximéie Irap-
rauits qui avuisiielit, ves paig',ris-' atique ; maliis lu peine ce njouvel es- pa so01O ýiUu. Il écoti lttelntivv-

<jIiaiit.dîl' s'enagloutir danis le M:iel. poir llit-il *Jeté dants soli cour, qu'elle ment et reconnuit les Voix du( I>elellîu
litroin. Elle futt dol~~~ d ' fir veîit s'y sih:îîîdoiiiîa 8ais réev.et tde Mairie.

:r Eru. E valinieosî.ll p) *. huit L'vieux îuîaiiniai (Ile la Salls donte lit discuillsiouî 80 pro-
îih1tejours stir le lieu d (liit '.Iiu llrc reprenidrait aîuussitot. lit lotieait dJjâ deptuis quelque tenîps

hi lîilotipe du brick, lag'lt, lv muer. Ve brick, solidemnîit constrnit, (-.il lai jeuulie fille semublait opposer
euaîpit.Iiîîe LoIîis et lus doix maatelots nî'avaîit aluIte( auvairie iléarr .lean une iiéraîlahe lraeté. liux obser-

lie ropaurireuît pais. A iIr aIia±~Corliblitte lit piabl iur qîn'e s'il plaisait bat>i i îa uIretonii
aissembilla iusIéil.fr' prit le. ai ses maitelots (leW% ai<iirnil Qtuel :il 1110h oncie L'orîîbutte

coîaîîîîîîdnîît Ili luivirut et lit voile lit- .4oraiit L'haii!Z' ùi lit compositionî de disait Mairie.
V'rs )îiiîeq " ,'ciiag' l rnpac'ai seille- I - Quelqute Chose conulie soixanlte

.I.aîit Coruîbti t, ap'sauvoir lit e mencut son u lîrsl oaîîdîiutaf5 rt'p)oiidit. 1>euîèlani.
récit, suc eoiîuîe til siiiillt lluit do'dit naîvire. -El, l>iu ! lie va-t-il pas ali-oîiter
bord, pleuur. lonîgtemîaps, et ,'il <'aLý Mi>s lit dles enlipiouî Ild(e Lotuis des daiu±rers pour rebtro ver lion lfils
qituecliue eoîoatiî,lle vinit du e *te Corîtutte it' àuîîîai l'appel, et il 1 -Notre capitaiiie est titi homnîîme

pu'eqin' soit fils était maort en voit-, v avalit lâ de liaurdîs aa:rii, ainî isolide encore, rép'Iliqîîiit It' aarin. il
laîtt stecourir ses s *aauhhîblus 1 iîiis, i'itîîrqîuiette, le eli:kîrpeîýitit-r Fitlide il tilt corps de bois de elîiîui( ket duVS
le pauvre pè~re qulitta et- rik donlt Mîsouiln, le Breton l' lhn (li i uisclos dulrs comsînu unle 1r (le
lai vite liii flisaiit miaul, et il rentra d:î:-S! rt-1iîplaiçaiit 1'iurrc Ntoucjuu(t eaeiîî litîîi±e Assije aie sulis point i

Sai îiîîjsnuî ésalée.tiiiioîiutr deit' hi .Tcum'-Jlr, et pu' rîéde luai voir reprenîdre la îuii'
cette triste aîoIVull. 'te r*épandi(it (ri-ý(lit, Atspic, Gt'rviquue, mlt lots .Mon bon1 Peniellaii, reprit M-irie-.

dans11 tout l)ii.rjj.L-s sîih 'iî eout-reix et éprouIv s'. ;o.. est l'orte(' iaa-i<îd Ou1 aiit'! D'ail-
amîîis d1u vieux mnari'n viîire:ît lui :i J.e:iî ('oruîbuu11tt' prop.s:î de lion- leurs, jaîIi ple-iine 4eofliaiuîcî dais 1>
porter leurs vives et siv'"~suoii.lo- veait à Auîdré Vasliii-r de reprndre pi dut ('iei. Vous tlt' coîarîe t.

léîn Il Pis, lus mnatelotîs d - Ii -îusoli r'ang- à bord. 1, - s.'coiid dul briek i rouis lit.- vienîdrez eni aidue
,u'-Iupic ona 'ruitle. déailîs les j lauit tlt-i 1asaiîîaî'uvu'ier habuile, qui ailait -Nonl ! dlis -il. aienllau '*î

phis compIIlts sur ce't évésîiuiet, et fihit sos preuves un raillaeiait lit *lîillc- jai~lMaiet ! Quli sait o-il iousý
Anîdré Vasiîrdut rarme'utr à Mairie, II,1lh' à bon port. Copo'idait. oit :aivrolls, et. ques 1a:111X il liou$
danus toits ses dtîle d, véolieaî -lut 11, S.lit polir* quel aaîoil* André Vas- liîudr1a souffr'iir ! Comnbienî ai-Je vit
de s01oli faiiie. Iil lit quelquevs (dul4ltuhs. t dle-i tdiioiuues v ioireuin laisse'r leur vie

Jt,.tii (oraîbuitte r'lcîi, :px<s mnîda à réfléchir dm evs int'rs
avoir leret le lenadeains mêm':îe ' oînîaîe votis voudrez, A idré >'ielii reprit la Jetine fille, il
(ii 1ini!a' vovant e'uîtia'r A a ir:. Vaîliîg a'pîîitl(e tteuù. ieiî'tn sorti nii pai ni moeinîs, et si voue;«.

Vasî~Chez< li, il liidt (lee-oassutî' it(u. si vous nie rellusî'z, ie croirai qu" oua »e
LE'iv--v0Iîs bien 41w r. nedé is'!:ct-ptez, Voit$ serezy le bi'uveiaa 'aiiuiiue' plus!

mion ls: ait psýri ? pa.rmii nouas. ''Aîr asagavait comapris lat
-Hlélas ! oui, ilioaîsie'iir .ltani ! r-; ii:u ('orinbuitte avais unl Iieîaiîne r. solîtioîuj de la jeuamît' hI b'. 1l1é

pndit And(ré* dsiu~ dvoSlé d.ilis le Breton le2:at'llu, qfui fI -u]îii tui instant, et so:î p:a. ti faut
- E :it'zvoms i,4 ft totut *s les fut. jli îgtuanpls Soi t ouiipaiaoli de pr*is.

*r. e:lîere' vtlu les pûu le a'ruvro:.îe.La petite Mairie paîssaîit anu- " *e:ii Coaaibuitte, dit-il, i saivail-
-Totessalis tenr'iiii.are l'ois luýS Jlnruc(S sorés iliver VaI.-it vers le vieux miarini qui ellir.ît,

('ouîhîtt' ~Mai i îî'stinahen an ;îs les bras du1 timaonîier, penanatt j.. suis de.svte. Los 'CailSe's <pi
siaun11t, qIle trop c ('t:iiîqu s.'s d'uuIl que celuii-ci doieaait à te'rre. Awuýs iineaipéchaît.ieuiit debaruront (I.,-

aîîaîîelots et luii ont été tîioisdans atvaiit-il encvore cosrépolir elle pairti, et vous ponvez compat.'r sinr
leý ro&illr(- <lia MaIlsrla.uie arn itié de pè~re, (tult la .jeune fille mon dévouaunae.nt.

-Xolis p)lai!rait-il, Auittîré*, (le ±rre iii'iatCiauiu iii.lealan -I iaa jaius domité do' votus.
le eoiiiiialitdeinet'ii ('il 5toebfd du iai 1- prsade totut Sont pouvoir l'aîrnae- AilYVu l -léondit Jeanl ('orul-
vire ? muentl du brick, dlauitanit plaus que. bîîtti' (-iî lui Iprteu*.iit laî msain. Marie

-Ce'tla lp'd. dit aitine tl!onà lii, Aimdrté W'al ai~ivait p'îatt- maonî vii1*18it (l"it-il à voix hiaîute
11tài.itieur Cormbaîtte. i tre' pais fait tolites les rvclherclîes Mairie et Peiiellaii partirenit, aussi-

-Le caplii.ce S.-ra mîoi, A.a Il %. 'po.s ýhe's pour retronver les mnîrai- tôt.uý-e'>ilit le. vieuix mîaîrin. Je vati. ra- , bien qul'il fût excuis ' pair la rus- " Nous aîpp.areillerons deiamin atai
j)idellilit u.larrtilliou navire. 1) q:sublte(i po'sait sur liii counc point dut jouir avec la marée tomibant.:e,
e'oliPo.s"r mon05 e'qtpu tt urir ià caipitaîlit'i. dlit le vieuix anarim -Ma panvr. Ma-
lai recherchle de aîaoîî lils ! -litit jours aie s'étaienît pais écoatlés rie, voici la dernîière soirée <laie Raouts

Votre lils est mort ! ré'poidit quie Ie J.Te-Ifrdir se tromivait lîrète iseroiz enîsemable
Aidré Vasiîurg eni insistanit, i re'prendre la mner. Au lieu (le inaur- -Moni oncle, s'écria Mari' emi

-(*est possible, AziclrZ'. r)l(Ii 11ehalidises, elle Illut Comaplètemnt :up- 1tomabaînt da:uî les bras (le Jean Cornt-
vivemsenat .elt' Corlibut te, mîais il e'st p 1rovisionnlée (le vianudes salées, (le blatte'.
possible auissi quil se soit J:av..e bisciiits, de baîrils (le làrine, dle pomu - M1a rie ! Dieu aii 1:im,je te raiasliîe-

vu'umx lbaatilh'r toits les ports dle la Nor- maes de terre, de porc, de vini, d'eau- rai tont fiancé.
wé±ru, où il :i pli 1r<' p)outs, t, de-vie, do ate de tihé, de tabac. -Ouii, lionts tru.r'i loui

~uauad[alurlila eertittîde (le lie plais Le dé'part fûat lixé' arn 22 mai. La a ioutail Aiîdré» V.isling.,
jaumais le revoir, alors, seulemnent, Je veille suai soir, Anidré Va1mx,<iai I-V~ous êtes donc des ntôtres ?
revienidrai mourir ici ! a'au1vait pas encore rendu réponse à demxanida vivementut PI>tilait.

Anîdré Vasliîîg, compreant (lie Jlean Coraîbutte, se rendit au logis. Il -Ouii, eI>elaiaî, "Anidré Vaasliig
cette décisionî était inébranlîabhle, n'isn- était encore indécis et iw savatit quel beu:x mon s-. coad, r:-pu:adlit JTeanî Corsi-

-sisLùî plias et se retira. parti prendre. buttte.
.leaiî ('oruih'aîtte instruisit aussitôt. .Tcan Coruibiltte ni'était pa's chtez lui, -Oit ! oli ! fit 1le Bir-toai d'an iir

s-a iliq duhe' <le prjt et ii1 vit brillm.r blii <1p la pîirtpe Sa m:iaisoni fû~t siigutlier.
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LeQ jeunie hiommeu avaiut reçu tiiiC A cet ilistaiti, d(l edîes e ia- il ivi pedu i ui s o
ln e et large enîtaîille sur le Uronit, trèrelit, danis Ilu nuîuisoîî. FEn les ti1lI1cé

à côté des tenîipes. 1,11 le~si pli- voyaint, lai leuti'o 111h' pâlit d'eliroi et La Feit)ie-JItirdie était entièremenet
raiS-uxit filite puar til c:Oap c bIAtoîîrecutlai*.t i'' la porte do derrière. visile. D)éjà h iqiipage fitisamit se
porté aîvee Violenice. Cet redolit-ibh's (l.r'it e lit loi pris I înî)trtitilý de iioi b'e.Lsvie

lie b>oit pasteur, (pli, dx'îa aime (lue pi relit da.111s le plat payvs iiie terreur laautt's iva<ioitt été carguées. Oit pou-
lit plupart dles i*rsd aîa itoute paarticuii're, oit partie pair suite vait reconiititre les matelots ( U* s'é
aivilut <u'ltcscoianauissaices ei clii- de leur éqitiieiincat iIilo.saiflt, eui par- lauîçaieîxt dauits les agrès. 1 lis Iii
rurgi, pausa~ (le niouveau:li pluie, ei tie il cause de lit fttaie mlissioni donit Marie, nli JTean Corîî%utte in'avaienit
aîttciîdnît (fie des soinis putssont lui! ils soaît chairgés. eiacort! pui saluter de la izliuji le capi-
être~ doiîsiés pair Il, quWi aa iari, sains-, sec troubler, W'approchia taille dît brick.
irait prérciair. d'eux et leur dit poliîaaeaît :" 'Ma Ibi, voici le second, Anîdré
Ilt-rilaîrd était étenidu, Sanls parole, -1 on.jour, mies amais, (lue désirez.- VtsitirC 1 'cra Clerbaxut.

suirlsoai lit ;. il nie recoaiiaissait persoii- vous ? 'e -Voici Fidèle Misoinie, le char-
nu', . (le telanýs smn temaps il aivalait aivec L,'ii di's gelidlarinies li mtit lix pt.aativ'r, réi)adit tit dles assistants.
peille unl peut dle liqulide, et paZraui$Saîit iîlalihi sur l'épaule eui disanit -Et niotre amiai Peaaellau dit un
ixseuxsible -à la douleur mêmîue. «I Iteairi ItUostcr, axit îoîn (le la loi, aiutre, eni huisat t ilt si-lie til iiittrjin

Piaerre était aîssis aà vôté (le lui, le' sive-tz-nious ! *" aiaisi aj0onanié.
bras apptivê mir la cotteii , ton re- Le paavsaî tilt doulourexusemenît L~a lii-lad e se trouvait plus

dai' iiqjuitt lie q lUittait pais iii s<'ill saiisi par cet te déclaîraitioti ; aivec titi quai trois eaacaîl>jlres <lai port, lors-
naistanîit le visîxr d smi fls ; il .*îi vaut. ellroi vis'ible il sauta d'îîuî pais en air- qu'u pailloî noir iaioiita- ài la conite
avec iiuaxiéot*' tous les iîîatout. liats <i riére e't s'évria deil brigaitite... Il y avaxit deuil à

111411ude. !Moi vous suivre ? être t-iiaîcté lîord!m
(h'rtuala. dloeav C.as cailei', prisoauauier coummae tin voleur, pour- Uni eeuîtiiààejit (le terreur court

déti 1daie't aut Chevet ; des laarmaes quoi donc ? danis toias les esprits et dasis le coeur
soulageai": it i c*a'ur <.ppres.*. De -C'e simt uuo.*< ordres, aijisi pas de de lajeulai fîaIncé-e.

lemfpa, Vl t vips ile apiprachit. titie r ss ttiace. ('hî''z Ile jugie v'lus aip- L!- brick arrivatit tristement au
)ao.-sia aaruahîis.aat 4-ds lovres (lu prf.re l lotif do' Votre airresta- port, et. titi sileflce glcial reiatit sur
juîleha'iiai.soi>teIit. su teit. aIV%-&- taol mlius lie ,iallles chîatrr que soli puait. Bîiltôt il eût dépassé

tout.. lit solacia e 'c 'I axviir de Voits- airriter. " lextrcxnité de l'estaeaxde. 1airie, JTeanu
aie iuret ehî"rrliaiit par toit- L*'z La ra-ze et le diepîtsdaaétt Coriaitetlt et touts les ais s:e préci-
illoyliis ài atiluiir ses sol'rîîcs aiia le c.vuir dI'llexxr-i. Il pa:îsa vive- pit 'reit vers le quai <juî'îl aillait ac-

iieut soit bras auxtouir de l'arbre eni '%.bàtei, et, e ilt iiisaasliit, ils se trou-
xI-l.Il~r quli dlaits titi coiûi du tlover servait v.*reait aà bard.

l'ar toant l 12.--, le- 1)1-11«..l itaI. supp-irt auxxcaiuirs et di- làai Moni fils ! "A <it *leau Coriffiitte,
répridx auxe r.axpidit' (**rtt *u* il p).1îrut lbraiver <'i l es -r les (ttluit ue t articuller (Ille ces ilîîAts.
de' 'aîtteîîaat clixmlis s.îr 1fkleîxaîrd lie, dét'it 11 liil.i. Les marians dul brick, la tête dé-
pouvait èire pu'rsouuîae aititro ciu'l[eii-' L-s deu'x greiffairmes 'aaîn.rutcouvert, ]lii aaîollir.relit le paxvilloaî
ri. vers le pi:lvszi taV(-( I*l'aatitî dvi dleiuil.

La Ilam q1u'il poitait. aà la hi*tiile de It - der'cou;ir àa lalr, s'il le i Mairie poussatiai cai de détresse et
de smi voiNiai, -Ses îaeîxe.et SIa'-tt l'allait, pour (laaaue e luxi. tomaai: danas les bras dul vieux Cormi-

SaL. prh *st-:aca dis le vilîr'de'I.. Mais la iille d'I leiri se jeta totit àe but te.
<'t li! cri aiea'u,%ateaar pOalss: .a - ;r~ àou lalaîa* vid; ,elle vmubrassax,: Aidtré \T l aavaîit r.aaîaeîa*- lit
.lit îIfmîoaaat ot il avait il)lpris lt-e,iiii - iîakiaaa'atjiiaaaed ui e Ta-Iad uis Louis Cor uît te,
tons colaî -i.- 1)xis t ir toi Lal raa1îîi~,cmlai. pour Vcmaa péchcler: IV' fiaincé de MNarie, nl'était plus à Soli

d.. al*ioss"sjrvam;ioa àala I.1 ir d'*:Iiaoi .;' ',r~ vilertt
tilx paysanî.

Il ~~~ aivoir jvr-otiil - ,I:-:' 1

l'o)reille- <i a*ls 'i:u' vit se iî'tre bij lît~a't as leI* ;rs ir 'i<.u''m wx: ')t!tTE
eii route', pour returîtr elle", lxui, àa I)- Il oti*t ula i xîî:nui heure que ' a victime, etWsqx a jame ii' oai'au
qIlle, stuivalut 'o îîaîd* l .ti 'a, e *rlaallt' aaili cxiI<liiI l

.îaî d'tnua gras hlaUmi. Il n'y :va*ît "11l..) \'ih NIbik l'seadAir.V:siar
doue pluas Ile maoiaîdre doulte qai' seul Vo1l is'a iaîoa leaux brick *l.pa'ta Jl'nii(ombt'lalie

il i'- iit. l'aass:îssiia do' Beraitar ! Quel criait-il, propre t*t railage ('>alI'I I it-iieuliît quxi le piavali (le -. t'Voir
aîutre qaue lii Im:tpi eoaiiîe!tra- e aappareillaiit de 1)iakeqîe! 's 11je t 'oii lil., et ( Ie Il- j<'iuai titi bordl

eaaaame Saur tî.i jeaile hommiae qu1i' lai aIvzaritt! P'as xiltuda.e cxaia r.tiPporta.à uiCic' termes:
(lottx-.,tr (le soit 'ara:t -r *.n' fIuisa auiaimer -vovI!Vo'..vou votr-e lilsl i< II A hilahaiute'ur dit Ma-i"aroin,

id&'toîis ? taille ? lii ;eîa:daaoî avril, l;e umien s'daxut Ixias à hai qcape
La i ie' ilai*oï.aa 'I dos *~î :omis -- Nai 1: ucor,'. Ali ! (-'est quî'il p~ar ima- -ros tti'uaups et ahu's veuits de

qui~~~si-ox't 'm'uer"ut ses lisri'îuxs do w ei l-:12:'*.i-.
qui~~~~~~~~ l)s:1<n saîr mrI ["n oiixcies is3a:I i: *t pais s <I f.- ressa' (lleui fiaisaa:t tilmle±oiet

Cîminlieo ei tirimi (Sp~~ <îaTiloa?î (len 111îa Cieauîxt. Is s le' Veu!t. Celle -,rot-ltette,d.ia1.
1l ý tait a'aîcore dle fort. bonnîe haeuare. -qlit Nealis frixèra'. ilia vieil aaaaai. lic soli mullt <Il' aiîe. coarait. vers

Axîx premuiers rayvons (lu soleil, lHenni mails il a %mae r1%iýol S.111% douta' à lemixlirc 'a c de toiles. Le caîpi-
aîtaxi qxuitté stit lit et Céveilléý ss d- -Votei-v a-aamiu oiîl.e, dit.; taîie *Luis CoraIhutte, voyamat te
mulesîiji 'S. ti'i tw'aîîua' ictivitié r.'~- Marie ei liai airratiiîit l'juusînuaaaltIeat naavire àuari' i ae perte iiamaîaî-
-lait glaxtis la lien<t ses aîh'aîltours, da's aaiîsleveux ê t.a'u la p: iel iat'iite, r;' soîît dl'ailler àa bord. Muir
et la' feraiier. tomî ihiié doux ait ses l'aiiperieevoior !les rerécîtîtoasd soit équipuage,
or'dre,; aaaaxdoitaestiqxxes et zaxux $etî- -Mxî es loil flei. iaxdio-il lit imettre la chîaloup>e à la mer'i, y

aaue.11Aunai s'occuapait àa éClaî!*xa- el!I deseaîdit avec le amîOsalot ('o lais <*t
<1--r lais ile f.vea' uit grauad leuî 'de -Voilà trm'îte -xis qu'il est Votre Pierre Noxxqllèt le timonier. L'éjui-

tourle.f ils, répoIndi(it cia riaîaat, lajie f illi'. &JPaxgeO les stivit dîsveux, jxusqu'au



64JOURINAL POU7R TOUI'4.

-Et ses conseils unités seronit utiles, inottez-voliîs sur- les rangs, et celuii dlotit le 1 îIlorîtaîgîîe d'caal fini uarrivait (fl sais, sus-
caîr il est. habile et entrepreiiiint. I)rîliet bCii aiccepté evienîdra l'épiouxc do mit fottille. Son ai~aî est, iJoilevési line

-Mais voî-~îecafitaitie, ré- "uI clairette. grisaille limniteuîr, ja telle ploin t que Coloisi>
pondit André Vlisliîn_,, vol )jlsIl)l Les cieux élhae eefftôreat. (criait. doe ce vorjtrsur lu rivage. Le.
remntrerez ài tous4, esir il y il <'iieIorc îsîîbo a c,'ja'jt asaiie nnjre 'u 'î~pîlt

ou vou îuîtaîît e vigeur q< de litalien vit. bienttôt quî'il glu pouvîait lutter' anlcre daumîtli clîiilîîe >e i it oont%1'etlblrt
savoir. au'ev tit pareil conuacrrenît. Alors mie (le lit vague. c'est cet ane (titi aurait été

-E1,1 bie, ilues i1111115, à demîaain. ui~heterrible, crimîinîelle, ta'avel-'sîi soli retrouvé driraîît
Rendcezi-vous *a lord et prnzlem e.pt'it .... i làiîe étrange c'est à~ six pieds nii-dei3-
dernîières dispositions. Aut jWrir, - -iiel<iiie temps alprès, le <'oîitonis soni; <le lit suiîio (lit Fol et à 372 pieds dit
A tîlr' iti revoir, 1>eellaii toUlliit à mi: titi, le.s inge.. ailliaient bient:ôt riu'aige que cette tirnnv4tille a été faite.
Lo second et le inaîtelot sortirent i )îl'mflîoî'el* sfur tatis' les 11i'olets w r.e:îités, Oh1 av'ait déjài 0enaqî u la terre

pCIiile ei crlut aîueî u eîîîi l'îîiî e lit cité, igîit rapdîîît à& r li urlong dca8
euîseîîbl. .Iaîî Cruilniteet M iri iii demanîîîda l'il espéraia rempî 1orter le rivtiges de Triaîidiid, ce dot-nier fait esn est

dcmncuîrê'eîat vi présence l'un <le) ,liste /în-e 'e des pins nl*Jîj:1>wte.4, liqa'J
l'autre~. Bieun des larines f'iirelit ré- -. le l'el'spôî'C reIlilit elii fini iii- inîdiqule qîî'r.îttrefbim les vz*i-.seuau utae
paîîdites penîdant (ttett t-e hoirte. muni:t lî jieîue tille t ouîtes les- ftrüesý dle l':ancre lit où sont maiintenanît <les *laaadins.
Jleanî (ortîhuitte. vovanît Mirie si -oIl cSiîî' gt .îîércîîx. L'îîîeest <'une forine~ trùs.siniple
dé.solée, résoîlut (le hriiselter 1:1 t~au 'il maîtinî. il éiaait dispa:rui.... (tls\m jioîis elle au liit pieds die lois- et. pilbe 110Ot
ti<)ll elà quittan»t le lendeintld li Inli- atîulus. il hlélait pas auvenlts.... 1 'l tillien 1le res.
9011 15.1111s li prévenlir. Aussi, ce soir-là tla:t pilus bsoiiilîiu qile 0;îeia:s Oall tri-a :o
inétaje, liai dlonna-t-il soli dernier bl:ait -,a t*istess;e à li ili-p:iritîoî dle >sn

baiser,~~ ~ ~ ~ ~ ~ etàtoslinesLt iai lsR LJE (8t)UT Pîs 1.141EUls.
baise, età tros heres d matiii l îélas le jotil tic l'examîîen arr'îiv'a, et

fut sur jîied. "Ilîl l'Itaîlienî se dirga * ue .u vieu st4rage~~ ~ 1'mmîîî îlVr-o Vex 1*11118 es tlentr. l!ul'idie (1'l118e
Ce départ avait attiré star l'estacade eln î.~t Clairette qui pleuraîit Vers la> itîi<îc, lsi~iît géaîiéîeux, d'ii

toivs les alliais <lu1 vjeux îîîaan. Le ctré, *ille où tit :allaiit procaines-r le atoaut <lai "raîild cSeur aesillAtonte.s L*'4 1 înssci,
qlui devait lh'îîir l'iîîiom de Mairie et 1141111îî. i ît celaui dle l'Itaîlien.... h14ie.
de Loutis, vint doiiner aii deriiiere I:iet ïaimît.le vieil.\x aniit*e hocha: lktie.-vois, a <lit titi Sauge, <lu quîieoîîq ui

au uian-ire. ~~~~~~~~ ~~De rudes p 5:1 "tete 're.... slis il aivait proisss. 'ajr.ti1:mîiqîiileflr.Ces
bénîédictionî t u aiit ~ > ?c rra ta: il'aîre li-lA' a ime <î'a el las f111le solit les mlusire d'e
trueéts (le main lietsilenîcieause- l tt Il .t-lic lti ll It--q'enx eMt qles dariiont. li mhil aie de

latent'es et .- leii (1 oril>tte :a lurtt eîai'a tt apîe flare,l et akir qut 11:111le e là dfiaîî g <flel

abord aîielle esj>raat tolijo)lirs (Ile sol' ai re-elle e.Nt d:urs li comniaîison dles 8bontt.
Lé<uiîiageétait :111 compjlet. Alitdré '. icîîdr:it. Ilauîîaée exp\i*,ýlrée elle cil <le- Seai ep<s:>id'una hommnîe enoin-

Vaasiug donna les' deriers ordres. niaîicla sale :autre, si icîque. lorqî'leîemtoicteîatiiilnyillîsa
L 'îvoles futrent laurgué~es, et. le brick 'l'eiit lias <le raiisonu pioir ijoire *"ece prèreet il'liii'r pouir kl'< fleuris ' lenrt-iprix,
'éloi-11. idmn a'~ boîî a:î'age, J.i chiapelle ét:ait :'evc.et nèe ha. i onas> 1r1igoartla*e, c's1 Ùu kt

lîrise de liord-ouelst. tanudis (uait- le cest. 4iiis cette luillijie. 5<1 'iit<'eit' lS titiîl touates les l~îî-e.Quels îIl<-l
1jî l'Itaienli:ll:îit t<îidraiie lit laauîre, ils-'uîô e îriuleîsn> ai lplsii

curé, deb>out au iiiilieit les s$pQ(ta- f'tiué Clmiete anis! A (mîîî'îv'nat <leit cepi îaee,l
teurs ag±enouiillés, remeîttait éenvr eju'aria.Licîileéai liî îir tainlt 'aiî qu'un était oillie.entre les mainîs <le Dieu. <Il, initiasle. Ail mom>îent oùh l'Ialienis'l d'y suliffléeî. damas les Noir'ete pair le cori l.

01i v:a ce navire ? Il suit la route vanvîamit, pout. prteaei : inireée ; l'ua- le1*4l.s les dianieis., titi lkir des tleutaC
périlleuse sur lauelle ,t- sojat luerdub Ici, las) jeiue hommaîue. A lit figure pâle, se airtitieielle:. ±~<. i itaationî <le la laiit-

tant lraé de Il n'a pas de <les- 8Iese fiuait cotal) devamnt liai en crinaît turc ; liait- ileiiN' lit- caliîîélia se pavyaiit 'lorx
tiîaution certaîine ! Il (loi; s'atteildre àil -1Iri l .. Vlu ... As ais auaialie Oaav eiuiqiailes fliics, i l:it
tous les pilet suorles b>rave~r Ilalci eri,1hîtÇirJ eiai alt !î' ....ai..chez e. f îite.<edIsans~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~ ~~~~'aa< héiain!De el-icî i 'tiin erfé olt usr..i eni irneinre le niis e deee'ulre et le,

sain l:sititiuu 1)eaîseu sat oi i 'l rKc'iiaai t r t5onav :u'... i:iis lit fouile tuaoi <le amuai Viltts fias rose, 4<-illetslaseadoînné d'ziborder !Dieui le el':îrrs. io. nêt ile.e
conîduise c'éti b*icît Flf-it (le li 'it' le bieni t?<,îl îtait lit uî'Ile i une lait meige 11-ii4*t

-A? C.1101aair., 1.ili (le Cliraette. <fini étlit là.- Il expliqau*~.
cenlît ce<luii qju'il cras-ait son :uani

l'aîvait f'rapjpé aavec( ilîs)yc et jeté dlansî
11E(ENI)E ~ ~ ~ <*fla l:Seine poin' 1iii Voler esý plains et ses Iri'ama< ::a 'ses:'a~'es

L ' LA 411.1. 1 Il aîvauit étlé péchlé et. reeitoilli îtendrlie moitié <le
1>E111l;.ublîi':îlit parl all troaupe <le Blohîémiens etî - Malt i teinîîe st des eIIe"eu\, <lesel-

emmîaenié par eux "ais avoir coniscienîce <le lin *Ill%*atalonls u ~'îîlis ii111Ce i'e-st puas f'îaîudluinie le t -m e t sou étaIt, ezr sa raisoaî -avaitî. été long-temp)s bu ii:tuo
Pési*ots î,a <liî aauiiitlttetst saillI iii .* %!i laai':îte il aavaitî été guléri et aivait jat l et la mieanne, dit Guilloarid, &'t

toalcolars. Losq1u'il ,*c.-t aîgit dlérig~er la revenir où l:a gloire l'aplpelaîit et, es plius, c)I<e 1,1115, fiirt 1 11ls tomîben:t pal- terre
.tilnte clilielIe. on en îal:. :dp»oluîaîit'ît l'a11110a11' <le Cl:airette.. -

vaulale<n ti îe os înrs~~î k n<aî'c L'ltaîlie it 'uat ail mort, et Claiirette 'J 0 U R X A4 L P'OU R TO14
oper.ti. lW, <'alîe'rre'lts >v mairenît à 't eat- 1é xousa le jeuane arîchîitecte <le la saziiae

*re il - )e-a lî: le. A?.IiM LITTÎ1RAIRE.
-Ilv a îaîele, au e sîJ~alaiioîi Clot chîei's l% la< '' aille; je pulié~ tot les Jeudi§ à Ottawa, ont.,Il v avait :A cette époquîe lits ai'lileete I'asl o iietleqlaîel'iroît.

le graîîîdi renlon, et cet airelai forte aivait 1,11dnetelîuoîne1aiaoté.prI.cA.Baiu
tille d'unîe beauté anagéliquîe ; il aîvaitî. ai~ipr1.N? VK

siea.\ él;sve.s qu'il atllèet ioniusait tendrentt.CODTNS E ABýEkN:
pîart'e qu'ils liai biisu n >aîeuîr et t 1ai'ils 0

tolîîettaiacîît (le devenair' célôluic titi jour'. Un an........................ .r
t iai étaiîtalunbel et. fiel' aiolesCeklt dec lai UN ANCRE DE CHRIISTOPHIE CO Six .ou'---------------------0.u5

cIté; l';'*.c* étaîit Italiena. Agitanît le e.a- I [B.U au~o-------------0O
i'aite litii prinliel' était j<îye'iix et f'ranea, %rLjlnenn s titmn aal

aanataitt l'auture étai tîoi et. etnp<n'aé. On vient (le retroulver ài Triaîiald titia~>nactet titmnty3sl
Toits(lots. aiiaieit. la fille da:i maître, ancre dl'an <les vitiseux dle Chiristophîe taae

-Ms tiffits, leur dit-il ait) matin, je Colomb. Le 4 août 1492, troisi petits Toue lettres, envola d'argent, etc. elt<iCT?lt
connuaîis votrae amnour poulr Clair'ette; eh vaimaeaux, souîs le coarn andemncit <lde être &dm-W.& ~au soussigné.
bien 1 v-oici lle occasioti de mériter sa Cliristoplie Colomb étaient àuîr' 1 lex-

?Zi. otre lbon roi ouvî*e ain concours trémité sud-ouest dle Ùile <le la Tninidaul. P. SAP. BUREA..
pjq.iii' l't.rctiiiîî dl'unîe saillie chluapelle To: 'ACo (olomli :aperçoit comme aillie 17OJ ane.RS1mrkuct, .':


